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2000 ex. - Imprimeries Réunies

S/ /e nombre des /ivres ef des /o is conf;'nue à s'accroiïre, comme // /e fa/f depu/s 
c/nquanfe ans, je me demande commenf on fera pour êfre /nsfru/f, comment on 
fera pour êfre /tomme de Lot'. J . Swift

Cette livra ison de C orrespondances fa it place à deux nouvecux 
registres de présentation des informations scientifiques.

Le premier, RECHERCHES EN couRs, se donne pour objectif de signaler des 
travaux en phase de préparation ou d'achèvement et de mettre l'accent 
sur ceux qui ont la plus grande probabilité  de passer inaperçus, les 
doctorats et les mémoires.

Mourad BENJELLO UL a accepté l'exercice peu év ident de la synthèse 
d'un travail personnel : i! propose l'inventaire des paramètres et des enjeux 
(physiques ou sociaux) qui déterminent la dynamique urbaine de la ville de 
Bizerte.

Le se c o n d ,EiA î DE a choisi de débuter par une recension des 
périod iques ayant un caractère sc ientifique  et s 'in té re ssa n t à l'a ire  
maghrébine. Cet essai n'a pas d'ambition normative. Ici pour les revues et 
de manière générale pour les instruments de travail, il suffit à la rubrique de 
mieux faire connaître les lieux de l'inscription de nos savoirs et les supports 
de leur diffusion.

Repérer les ouvertures du savoir, mais aussi contribuer à l'opération de 
savoir par la mise en regard des données apparement les plus objectives: 
te lle  est l'in te n tio n  qui anime le iHEME, consacré dans ce numéro à 
l'expansion du tourisme. Le travail d'O livier Feneyrol et Mostafa Kharoufi 
engage à ce titre une approche comparative du phénomène à l'échelle 
m a g hré b ine , sans p ré tendre  d re sse r le ta b lea u e xha ustif des 
questionnements actuels.

Les lecteurs de ce mensuel ne retrouveront pas la chronologie qui 
occupait jusqu'ic i les dernières pages de chaque édition. Ce choix est 
conforme au souhait de ne tra ite r dans Correspondances que d 'une  
inform ation savante. Pour l'équ ip e  de l'IRM C , il est l'occasion d 'une  
réflexion sur l'élaboration d'une chronologie à l'échelle du Maghreb.

Pour l'instant, la chronologie de l'actualité tunisienne reste disponible sur 
simple demande adressée à l'institut.

ي ر ح د ي د ع ي ال حال ض*م ال د ان ب م رب ر ك ن عض *ل م ب د ن ج ا ي ن ت ع ر ي خبا لأ ت با ف .العلمي لأول الملف هد  ا

ر هو إ ة ر ا ش لإ و1ا ةأ ب ر لجا لا بىا ك لأ ت!تل بخ ر لأ ا ا ء ئ خ و ا ه ز * بم ئم ي ك
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O M e rfR V E V R O L

Mosfafa

L'expansion du tourisme 
au M arocetenlunisie

Les produits touristiques 
tunisien et marocain

Le tourisme au Maroc et en Tunisie 
biian et perspectives

C effe p résenfaf/on a p o u r ob jecf/f d 'esqu/sser une com p a ra ison en^re /es 
expér/ences maroca/'ne ef /unls/enne du four/'sme /nfemo^'ona/, ef de /;'v rer à ce^e 
occas/on des données récentes sur /a s/Yuaf/'on de ce secteur d'acf/Wé ou se/'n de deux 
économ ies vo/s/'nes. Ce W fM E  v/'se éga/emenf à fa/re conna/fre /es //'eux de /o 
recherche ef /es productions éd/for/a/es sur /e su/'ef.

Au Maroc et en Tunisie l'activité touristique n'est pas un fait récent puisqu'elle 
remonte à la période coloniale. Cependant, l'engagement de l'Etat en faveur du 
tourisme dans les années 1960 a promu cette activité au rang de secteur économique 
prioritaire.

S'agissant du Maroc, le plan triennal 1965-1967 cherche à faire du tourisme non plus 
un simple élément auxiliaire pour équilibrer la balance des paiements mais un véritable 
moteur du développement. Partant, l'Etat marocain va prendre en charge jusqu'à 80% 
des investissements.

Dans le cas de la Tunisie, l'intervention directe de l'Etat commence dès les premières 
années de l'indépendance, avec la création de la SHTT (Société hôtelière et touristique 
de Tunisie) en 1959, Depuis, le tourisme n'a cessé d'être traité comme un secteur clé 
dans les plans successifs de développement économique et social. Et si, à partir de 
1968, les investissements privés sont devenus prépondérants en Tunisie, l'Etat n'en est pas 
moins resté ici comme au Maroc "le maître d'oeuvre des lois sur le travail, les changes, 
les transferts financiers, la création des banques, tes codes d'investissements". Il a de la 
sorte soutenu une politique multiforme d'encouragement aux prom oteurs privés, 
nationaux ou étrangers, grâce notamment à des mesures lég islatives incitatives 
nettement favorables et des formules d 'exonérations fiscales et de bonifications 
d'intérêt.

Au-delà des analogies, les différentes formes du tourisme identifiables aujourd hui au 
Maroc et en Tunisie tiennent aux attitudes spécifiques adoptées dans les deux pays 
face aux facteurs endogènes et exogènes de l'essor du tourisme. Devenu un des 
élém ents principaux de l'organisation spatia le, promu à un rôle capital dans le 
développement économique, le tourisme a ainsi contribué de manière incontestable à 
la transformation socio-culturelle des sociétés d'accueil. Réfléchir aujourd'hui à ce que 
peut être une politique du tourisme au Maghreb engage par conséquent une analyse 
globale du processus de modernisation de ces sociétés.

L'essor de la demande touristique internationale, et en particulier de la demande en 
provenance de l'Europe occidentale, a fortement encouragé le développement du 
tourisme dans les pays riverains de la Méditerranée. En effet, les voyages touristiques au 
départ des pays de l'OCDE ont considérablement augmenté en raison de l'élévation 
régulière du niveau de vie et des revenus, et de la baisse de l'âge de la retraite. A 
l'échelle internationale, la part des pays en voie de développement est restée fort 
modeste : 70% des arrivées concernent encore les pays industrialisés. Dans le bassin 
méditerranéen, qui concentre à lui seul environ 35% des flux touristiques internationaux, 
4,5% d'entre eux sont accueillis par la Tunisie, le Maroc et l'Algérie contre 3% pour les 
pays de la rive sud-est, 15% pour ceux de la rive nord-est (Grèce comprise) et 77% pour 
l'Espagne, la France du sud et l'Italie .

Néanmoins, à l'échelle nationale, l'évaluation des progrès de la demande permet
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T H E M E
de relever de façon plus signific ative l'essor remarquable du secteur touristique. Les 
entrées de non-résidents se sont multipliées entre 1962 et 1990 par 60 en Tunisie et par 15 
au Maroc, se portant respectivement à 3 203 787 et 2 978 366 entrées. Quant aux 
nuitées, elles se chiffraient en 1990 à 18 841 291 en Tunisie et à 10 294 000 au Maroc. 
Malgré la guerre du Golfe et une conjoncture défavorable la croissance en effectifs 
touristiques s'est poursuivie en 1991, mais le nombre de nuitées a régressé en raison de 
la baisse du nombre de touristes européens, relayés par les v isiteurs maghrébins :
3 224 015 entrées pour 12 443 229 nuitées en Tunisie, 3 190 000 pour 7 788 000 au Maroc. 
Les performances au mois de septembre 1992 indiquent par ailleurs qu'il y a eu reprise 
de la croissance en Tunisie : les statistiques dénombrent en effet 2 819 611 entrées 
depuis le début de l'année (plus 19% par rapport à septembre 1990) et 17 332 033 
nuitées (plus 5,9%). Quant au nombre d'entrées de touristes au Maroc, il s'élève pour les 
huit premiers mois de l'année 1992 à 2 225 919 entrées, dont 1 179 471 de m aghrébins. 
soit une progression de 3,7% par rapport à août 1991 et de 18,5% par rapport à août 1990.

Sources :
Pour la Tunisie : Statistiques de i 'ONTT, "Le tourisme en chiffres". Années 1990 et 1991.
Pour le Maroc : Ministère du tourisme, rapporté par Bulletin du Centre Marocain de Conjoncture (n° 6-7,
juin 1992).
* La performance de 1988 en Tunisie est liée à une conjoncture favorable due notamment à
l'ouverture de la frontière libyenne (1 236 038 entrées et 564 859 nuitées de Libyens).

Dans le détail, la part des touristes européens - et en premier lieu des Français et des 
Allemands - est restée majoritaire en Tunisie mais on assiste à une nette régression de 
cette composante au Maroc et à un renversement de tendance à l'avantage du 
tourisme maghrébin. Ce nouvel équilibre correspond notamment à la réouverture de la 
frontière avec l'Algérie (2 048 616 entrées en 1991). Il s'est accompagné d'un recul des 
nuitées et d'un ralentissement significatif de la progression des recettes touristiques. 
Notons d 'a ille u rs que l'usage, dans les statistiques du tourism e, d 'une catégorie 
dénombrant les entrées de non-résidents maghrébins au Maroc et en Tunisie ne permet 
pas d 'a p préhender ces flux. En effet, les ind icateurs em ployés ne rendent pas 
directement compte de la nature exacte du séjour (touristique?) de ces visiteurs.

Outre la prépondérance européenne, l'autre trait caractéristique du tourisme au 
Maghreb est l'expansion du voyage à forfait aérien (vols réguliers et surtout charters), 
standardisé et adapté à une clientèle de groupe logeant à l'hôtel. Ce fait a pour 
corollaire la montée en puissance des sociétés transnationales de tourisme (TNT), et en 
particulier des Tours Operafors dont l'activité peut intégrer l'hébergement, le transport, 
l'a n im a tio n  a in si q u 'u n e  part d 'in v e stisse m e n t dans le dé ve lo p p e m e nt des 
infrastructures.

Dans le cas de la Tunisie, qui dès l'origine a proposé un tourisme essentiellement 
balnéaire, l'attitude et le poids des T.O . ont encouragé l'édification d'un système rigide.
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1988* 1989 1990 1991
EUROPE 1 681 882 1 670 538 1 705 451 1 086 564
% 48,5 51,8 53,2 33,7
MAGHREB 1J598 635 1 443 215 1 378 426 2 058 721
% 49 44,8 43 63,9
TOTAL 3 468 360 3 222 236 3 203 787 3 224 015

EUROP'E 1 335 572 1 269 547 1 186 052 847 664
% 67,5 50,5 39,8 26,6
MAGHREB 445 459 1 011 507 1 562 570 2 174473
% 22,5 40,2 52,5 68,2
TOTAL 1 978 420 2515251 2 978 366 3 190 381
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T H E M E

Ainsi, en 1989, la c apacité d'acc ueil est loc alisée à 93% sur le littoral au profit de cinq 
zones prioritaires : Nabeul-Hammamet (28%), Sousse-Kalrouan (21%), Jerba-Zarzls (16%), 
Sfax-Monastir ( 15%) et Tunls-Zaghouan ( 13%) auxquelles s'e st ajoutée une zone plus 
récente  : B lze rte -Ta b a rka  (3%). Par a ille u rs, l'o ff re  to u rist iq u e  p ré se nte  une 
prédominance d'hôtels classés couvrant 82% de la capacité totale, le reste se divisant 
entre des lits de vacances (10%) et les non-classés (8%).

La "vocation touristique" du Maroc s'est par contre dessinée autour de l'exploitation 
de richesses naturelles et culturelles situées à l'intérieur du pays (reliefs, paysages, villes 
impériales, monuments historiques...) tandis qu'à la notable exception de la baie 
d'Agadir et d'EI Huceïma les conditions climatiques et la morphologie du littoral n'ont 
pas favorisé le développement d'un tourisme balnéaire de grande ampleur. L'espace 
touristique marocain s'organise ainsi en cinq grands ensembles (Agadir, Marrakech, 
Tanger-Tétouan, Fès-Meknès et Casablanca-Rabat). Il répond par un produit diversifié à 
une demande motivée par le soleil et la mer, mais aussi par les villes, le tourisme de 
circuit et le tourisme culturel. Il faut ajouter à cela que, dans le cas de Casablanca- 
Rabat, respectivement capitales économique et politique du royaume, il ne s'agit pas 
de tourism e au sens propre du term e mais plutôt de fréquentation des hommes 
politiques et d'affaires.

Bien que différenciées, la vocation touristique du Maroc et celle de la Tunisie 
relèvent toutes deux d'une même logique de développement dont l'objectif est de 
favoriser un secteur d'exportation de biens et de services, source de devises et, dans 
une moindre mesure, créateur d'emplois directs et indirects.

En Tunisie, compensant la faiblesse des ressources naturelles, le tourisme occupe 
depuis 1986 et après la chute des recettes du pétrole la première place des recettes en 
devises du pays. Il couvre entre autres 25,8% des recettes d'exportation (contre 21% au 
Maroc) tout en étant générateur de valeur ajoutée, de recettes fiscales et d'emplois.

Tounsme et économie 1962 1988 1990 1991
nationale en Tunisie Investissements cumulés ' 10 141 865 191 1 093 066 1 218 066

Recettes en devises ^ 1 970 1 086 100 827 800 630 100
Emplois directs (cumulés) ^ 1631 18 522 46614 49 275
Valeur ajoutée " — 595,2 457,0 363,6

Sources : ONTT
1 En milliers de Dinars tunisiens courants.
2 Au 20 octobre 1992, les recettes se chiffrent à 736,4 MDT, contre 487.3 MDT à la même époque en 

1991 et 683,5 MDT en 1990.
3 D'après un essai de quantification de l'emploi indirect généré par le tourisme (Banque Mondiale) il y 

aurait 3,5 emplois indirects pour un emploi permanent.
4 Production du secteur diminuée des consommations intermédiaires (en millions de Dinars). Evaluée à 

près de 53% de cette production.

Au Maroc comme en Tunisie, les performances enregistrées par le sec teur du 
tourisme ont justifié les efforts consentis pour soutenir sa croissance. Mais cette activité 
n 'e st pas parvenue to u te fo is  à s 'im p o se r com m e le vé rita b le  m oteur du 
développement et de la modernisation. Par ailleurs, les diverses incidences du tourisme 
com p tent des a sp ects n é g a tifs et les ré p e rc u ssio n s de son e xp a nsio n  su r 
l'environnem ent conduisent à relativiser ses aspects positifs, appréciés en term es 
essentiellement économiques.

Tout d 'a b o rd , fa it e xtrêm em ent fra p p a n t, la Tu n is ie  co nna ît une double  
concentration de ses activités touristiques dans le temps et dans l'espace. Cette 
concentration fragilise le secteur, trop peu diversifié et menacé par les variations de la 
demande. Elle aggrave aussi la régionalisation inégale du pays, puisque espace 
touristique et espace industrie l sont loca lisés sur le litto ra l. Les d isparités socio-

Impacts socio-économiques, 
spatiaux et culturels du tourisme



T H E M E
éco nomiques ont donc tendance à s 'a c croître entre des régions marginalisées (le 
Nord-Ouest et l'Ouest) et des régions prioritaires dans les choix de développement. 
Quant à la forte "saisonnalité" du tourisme, légèrement infléchie ces dernières années, 
elle induit surtout l'instabilité de l'emploi, principalement indirect.

Surgissent par ailleurs, au Maroc comme en Tunisie, des rivalités entre secteurs 
économiques : le tourisme n'a pas seulement un effet positif d'entraînement, il présente 
aussi l'inconvénient d'éloigner la main-d'oeuvre d'autres activités moins rémunératrices 
mais pour autant indispensables au développement économique, L'agriculture, victime 
de ce phénomène, nourrit aussi un grave contentieux à l'égard du tourisme dans la 
mesure où celui-ci se révèle gros consommateur d'espace agricole et d'eau, dans des 
régions déj à réputées pour la faiblesse de leurs disponibilités hydrauliques (Haouz de 
Marrakech au Maroc, littoral oriental en Tunisie).

Enfin, l'expansion du tourisme a contribué à accélérer l'érosion du littoral, menaçant 
directement l'aveni^-du tourisme balnéaire. En outre, son influence sur l'environnement 
socio-culturel est chargée d'ambiguïté. Déstructurante au même titre  q u 'e lle  est 
m odernisante, elle induit entre autres nombre de com portem ents parasita ires ou 
délinquants, tout en accélérant la diffusion de rapports marchands qui affec tent les 
circuits traditionnels d'échanges et de production, artisanale par exemple.

Après l'essor considérable des trois dernières décennies, l'industrie touristique reste à 
moderniser afin que succède à une expérience perform ante, m ais aux résultats 
inégaux, une activité économique mieux maîtrisée, c'est-à-dire moins dépendante et 
plus intégrée au développement global.

En Tunisie, l'ob jectif est d'assurer l'expansion du secteur au rythme de la forte 
croissance prévisible de la demande. Les autorités envisagent de créer 100 000 lits 
additionnels durant la décennie 1990, portant dès 1996 la capacité d'hébergement à 
160 000 lits. Les réa lisa tions du VII ème Plan en matière d 'e n rich isse m e nt et de 
diversification de l'offre touristique et les objectifs assignés au VIII ème Plan (1992-1996) 
témoignent de l'effort entrepris pour mettre en place de nouvelles lignes de produits 
(tourisme culturel, stations balnéaires Intégrées, tourisme saharien) et pour améliorer la 
promotion et la commercialisation de l'offre tunisienne .

Au Maroc, le tourism e présentant des signes d 'essoufflem ent inquiétants, les 
professionnels jugent urgent d'analyser les faiblesses actuelles et de redéployer l'offre. 
Par exemple, l'implantation d'activités touristiques s'accompagne peu souvent de leur 
in tégration à la région d 'a cc ue il : v ivant com m e referm és sur eux-m êm es, les 
complexes créés tournent le dos spatialement à la ville et ne s'y approvisionnent que 
rarement. "Refidéliser" la clientèle européenne nécessite également une augmentation 
et une amélioration des capacités d'accueil, et un soutien promotionnel plus efficace. 
Jugé parfois luxueux, le tourisme marocain présente en effet une infrastructure peu 
diiversifiée : sur les 140 000 lits et places de camping que compte le pays, on compte 
85 000 lits en hôtellerie classée. De plus, la rationalisation et l'extension du secteur 
supposent un effort à réaliser en matière d'infrastructure de transport ( terrestre, aérien 
et maritime) et de communication.

Dans les deux cas, et dans la mesure où le tourisme reste un secteur d'exportation 
peu soutenu par la demande locale, l'évolution de la conjoncture internationale et les 
stratégies des Tours Operofors continueront de peser sur son évolution. Au Maghreb, les 
économies vacancières de demain devraient dans ces conditions être générées par 
l'e sso r de la dem ande m aghréb ine, l'a vè n e m e n t du tra nsp o rt dérég lem enté  
(conséquence de la signature de l'Acte unique européen) et le développement de 
i'immobilier-loisir, du f/'me-shar/ng et du reso rf (aménagement touristique rassemblant 
dans un même espace différentes formules d'hébergement autour d'une animation à 
grande échelle).

Au to ta l, le to u rism e  occupe a u jo u rd 'h u i une p lace de cho ix dans le 
dé ve lo p p e m e nt des deux pays et d o it sa p rom otion à son rô le  p ro p re m e nt

tourisme et modernisation
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économ ique, certes, mais aussi aux conséquences induites par son essor sur la 
modernisation générale du pays. Cette portée se manifeste, entre autres, dans le 
dom aine de l'u rb a n isa tio n , le to u rism e  c o n trib ua n t à l'e x te n s io n  sp a tia le  et 
dém ographique des v ille s, à leur équipem ent en in fra stru c tu re s d ive rses et à 
l'accroissement des ressources financières d'un certain nombre de communes urbaines.

Pourtant, force est de constater que le développem ent du tourism e n'a fa it 
qu'accentuer, notamment dans le cas de la Tunisie, les disparités et les inégalités qui ont 
accom pagné le processus global de m odern isation du p a ys . Mais su rto u t, les 
professionnels tunisiens et marocains sont amenés à rénover l'offre et, ce faisant, à 
traiter sous l'angle écologique, social et culturel le problème de l'expansion du tourisme. 
Les perspectives d'avenir et les stratégies à développer pour assurer la cro issance du 
secteur s'élaborent désormais aussi en fonction de ces enjeux.

En conséquence, i l apparaît que le développement du tourisme n'implique pas 
seulement le soutien porté à une dynamique sectorielle, mais engage bien au contraire 
une réflexion d'ensemble sur les modalités de modernisation et d'aménagement de 
l'espace et de la société.

Créé en 1975, rattaché à l'Université de Droit, d'Economie et des Sciences d'Aix-Marseille, le Centre des Hautes 
Etudes Touristiques a pour vocation d'étudier le tourisme sur un plan pluridisciplinaire et mondial.

Dirigé par Ml. René BARETJE. le CHET fait partie du Groupe d'intérêt Scientifique "Etudes Internationales et 
Comparatives" (CNRS) chargé de concentrer les recherches sur les domaines suivants :

- relations Nord-Sud / Est-Ouest,
- études comparatives des institutions, des sociétés et des systèmes juridiques,
- études des sociétés insulaires,
- échanges internationaux : commerce, transport, tourisme.
Le Centre est animé par une importante équipe de chercheurs français et étrangers, de professionnels et 

d'étudiants préparant un D.E.A., un Doctorat ou un Diplôme Universitaire de 3ème cycle. Il dispose du plus Important 
fonds documentaire mondial sur le tourisme (44 800 ouvrages et 7 000 articles de revues).

Le CHET édite par ailleurs six collections de publications, réunissant 860 titres.

o ABITBOL André. - Le Tourisme comme facteur de développement d'une économie en développement. Cas de la 
Tunisie. - Thèse de doctorat d'Etat : Université Paris 1,1979. - 217 p.
o AISNiER Pierre, PLUSS Christine . - La Ruée vers le soleil. Le tourisme à destination du Tiers-monde . - Paris : 
L'Harmattan,1983. - 281 p.
o ASCHER François. - Tourisme. Sociétés transnationales et identités culturelles. - Paris : UNESCO. 1984. -106 p. 
o AZATO-GIOTART Jean-Pierre. - Méditerranée et tourisme. - 3ème éd. - Paris : Masson, 1990. - 234 p. 
o BARETJE René, BENYAHYA Mohamed. - Le Tourisme dans le Maghreb et dans le Machreq : essai bibliographique, T. 3. - 
Aix-en-Provence : Centre des Hautes Etudes Touristiques, 1988. - 50 p.
oBERRIANE Mohamed. - L'Espace touristique marocain. -Tours : URBAMA, 1980. - 171 p. (Fascicule de recherche; 7) 
o CAZES Georges. - Les Nouvelles colonies de vacances ? Le tourisme international à la conquête du Tiers-Monde. - Paris : 
Ed. L'Harmattan. 1989. - 336 p.
o CHAPOUTOT Jean. - Tourisme - Alternative à l'aménagement en Tunisie. - In : Revue d'Economie Régionale et Urbaine, 
n °4,1990, pp. 511-522.
o EL JEDIDI Mohamed. - L'Expansion du tourisme en Tunisie et ses problèmes. - In : Revue Tunisienne de Géographie , 
n° 18.1990, pp. 149-180.
oGABSI Abdallah. - Le Boom touristique. Le cas de Hammamet. - In : Horizons Maghrébins, n° 3-4. pp.l 15-137. 
o GRENON Michel, dir, BATISSE Michel, dir. - Le Pian bleu. Avenir du bassin méditerranéen. - Paris ; Sophia Antipolis : 
Editions Economica. Centre d'Activités Régionales du Pian Bleu pour la Méditerranée, 1988. - 440 p. 
o KADT (de) Emmanuel. - Tourisme, passeport pour le développement ? - Paris : Ed. Economica, 1979. - 345 p. 
o LAHLOU. - Pour une meilleure performance du tourisme au Maroc à l'horizon 2000. - In : Gestion et Société, Juillet 1992, 
pp. 11-33.
o Maroc. Le Tourisme à Agadir. - In : Maghreb-développement, n° 135.2 ème trimestre. 1991. - 36 p. 
o MIOSSEC Jean-Marie. - L'Espace touristique et son insertion régionale en pays sous-développés. L'exemple de la Tunisie.
- In : Travaux de l'institut de Géographie de Reims, n° 13-14,1973, pp. 53-63.
o MZABI Hassouna. - L'Emploi et les investissements touristiques à Jerba. - In : Revue Tunisienne de Géographie, 1979, 
pp. 45-92.
o Rapport définitif de la Commission sectorielle du tourisme, du thermalisme et de l'artisanat. Préparation du VIII ème
Plan. - Tunis : Ministère du Tourisme et de l'Artisanat, Juillet 1991.
oSALHI Mounir. - Le Tourisme en Tunisie. - Tunis : Editions Serviced, 1990. - 224 p.
o SETHOM Noureddine. - L'Industrie et le tourisme en Tunisie. Problématique de développement. - In : Revue Tunisienne de 
Géographie, n° 18,1990, pp. 237-260.
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La Méditerranée réinventée - Réalités et espoirs de la coopération - BALTA Paul, dir. - Paiis : La Découverte / Fondation René Seydoux, 1992. - 390 p.

"i.a Méditerranée réinvenfée' réunit à l' initiative de la Fondation René SEYDOUX des auteurs dont les 
domaines de compétence sont divers mais qui partagent une même conviction dans l'utilité du concept de 
Méditerranée et dans sa mise en oeuvre. Plusieurs interrogations sont esquissées et font chacune l'objet d'un 
chapitre écrit en collectif.

Comment, à partir des enseignements du lointain et proche passé, rendre efficient ce concept dans les 
domaines de la politique et de l'économie ? Paul BALTA, parcourant la période historique depuis la haute 
antiquité, tente de préciser les conditions d'un "foyer de civilisation* en Méditerranée, c'est-à-dire un lieu 
d'échanges incessants dans lequel l'échange belliqueux n'est qu'un mode de transition. Georges CORM 
évoque les conflits contemporains en Méditerranée dont l'une des causes serait l'antagonisme entre 
perceptions culturelles. L'auteur rejoint en partie l'économiste Henri REGNAULT dans sa tentative d'ébauche 
d'un espace de codéveloppement en Méditerranée.

Quel contenu physique donner aujourd'hui à la notion d'espace méditerranéen ? Des techniciens et des 
responsables d'organismes spécialisés, à l'instar de Abdelkader BAOUENDI , Serge ANTOINE et Abdelaziz 
DAOULATLI, apportent des éléments de réponse en retraçant les actions menées dans les domaines de 
l'environnement, du patrimoine historique, de l'urbain et de l'énergie.

D'autres enjeux sont mis à jour, liés à l'évolution des sociétés méditerranéennes. Signalons la contribution de 
Khémaïs CHAMMARI intitulée "Pour un observatoire méditerranéen des droits de l'homme*. La valorisation des 
ressources humaines, le rôle des universités dans le développement, la recherche scientifique et la maîtrise 
technique constituent d'autres pistes précieuses pour la reflexion. Une quatrième partie met en relief les 
réalisations de la coopération en matière culturelle entres les différents pays riverains : agriculture, santé, 
communication, édition et lecture, arts du spectacle et sport.

En dernier ressort, au-delà de l'action des institutions et des Etats, c'est l'homme méditerranéen qui pourra 
rendre toute sa signification au concept contesté. Dans cette perspective, Paul BALTA tente une approche 
anthropologique des 'méditerranéens au quotidien*.

El porvenir de una vecindad - Barnabe LOPEZ GARCIA, dir. - Espana-Magteb, siglo XXI Editorial MAFPRE. -1992,383p.

Dans la collection "BMagreb" qui s'attache à l'examen des relations anciennes, complexes et étroites liant 
le Maghreb et la péninsule ibérique, le collectif dirigé par Barnabé LÔPEZ GARCIA Invite à interroger l'actualité et 
les devenirs possibles d'une proximité.

Le point de départ est un constat : en dépit d'une longue histoire commune, l'opinion publique espagnole 
n'inscrit plus les réalités maghrébines dans les priorités de la politique internationale. Désormais, la dimension 
affective n'est plus à l'échelle de la mémoire, ni même à celle de la géographie.

Une vingtaine de contributions convergent vers ie fait et s'attachent à en détailler les différentes 
expressions. Elles en distribuent en cinq volets : la présence du passé (citons : Ahmed SABIR, Aproxmiaabn a una 
geografTâ de bs hisparwnos en Magreb : e/ caso de Marruecos) ; le facteur humain ; Maghreb, migrations 
Europe, Espagne (Colectivo IOE, b immigraabn magrebf en Fspana) ; culture et relations culturelles ( Marcelin 
VILLEGAS, F/ dne magreb;).

L'ouvrage s'achève par une importante chronologie hispano-maghrébine, une bibliographie commentée 
comprenant les références des travaux les plus récents sur la région, un guide des Institutions de recherche et 
des bibliothèques sur le Maghreb contemporain.

Tribus, ethnies et pouvoir en Mauritanie - M ARCHES Philippe - Paris : M h a lo , 1992. - 434 p.
Ce livre illustre l'importance de l'histoire sociale au regard de la formation de l'Etat mauritanien. Le fait 

tribal, véritable moteur dans le passé, témoin des démarches de grands groupes maures ou négro-africains tels 
que les REGUIBAT, les OULED DLIM, les OULED OUDEI etc... est aujourd'hui réhabilité. Les solidarités d'origine 
prennent une place majeure dans la Mauritanie actuelle. Leur prégnance est d'autant plus forte que face à la 
démission sociale de l'Etat, les populations se tournent vers leurs groupes d'origine. La formation de l'Etat 
mauritanien pose aujourd'hui de lancinants problèmes à cause des groupes constituants aux intérêts parfois 
contradictoires. On pourrait dire que l'édifice socio-politique mauritanien repose aujourd'hui sur le fragiie 
équilibre entre les groupes arabo-berbères (les Maures) et négro-africains (HALPULAREN, SONINKE et WOLOF).

Appuyée sur une riche documentation et un ressourcement de la sociologie par l'histoire, cette recherche 
est une contribution à la connaissance de la dynamique des sociétés traditionnelles maure et négro-africaine, 
de la genèse de l'Etat et des positions de pouvoir ainsi que des luttes sociales en Mauritanie. L'étude, s'inspirant 
des réflexions méthodologiques de J. LECA ' aborde la société mauritanienne en fonction de trois paradigmes : 
le paradigme segmentaire, le paradigme du mode de production (ou l'analyse de classe), le paradigme 
centre-périphérie, et rejoint le programme d'une approche comparative du système politique.

(1): J. LECA : 'Pour une analyse comparative des systèmes politiques méditerranéens', in Revue française 
de science politique, 1977, p. 572.
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Pratiques et résistances culturelles au Maghreb - SRAIEB Noureddine, dir. - Pons : CNRS, 1992. - 386 p.

En 1989. la Revue du Monde Musulman et de la Méditerranée publiait la première partie des actes du colloque de ZARZIS sur 'Culture et 
Résistances au Maghreb* (31 octobre - 6 novembre 1988) sous le titre 'Les prédicateurs profanes au Maghreb' (REMMM 51, 1989-1). Ce 
deuxième volume élargit la réflexion à d'autres formes de pratiques culturelles, en se demandant comment elles peuvent exprimer une 
résistance, active ou passive, explicite ou implicite, aux politiques culturelles officielles ou savantes. Pour aborder ces champs de connaissance 
négligés et marginalisés par la culture savante minoritaire mais dominante, les auteurs des communications doivent rechercher de nouvélles 
sources et de nouvelles approches, avec un large recours à la méthode anthropologique. Les modes d'expression du culturel analysés sont variés : 
poésie populaire, conte, musique, théâtre, peinture, écriture, pratique de la langue non officiellement reconnue, etc. La résistance se pose bien 
sûr d'abord contre la domination coloniale, mais elle perdure après les indépendances, contre les tenants d'une culture savante, moderniste ou 
salafiste, imposée par les nouveaux Etats indépendants. Ces études, souvent négligées, sont éclairantes sur les problèmes des sociétés 
maghrébines contemporaines, où le domaine cutturelidentitaire pénètre et tente de dominer le champ politique. Sans entrer dans le détail des 
communications, on relèvera les contributions de Claude LIAUZU ('Résistances et cultures : enjeux de savoirs*). El Aroussi MOULIM-(*Transe et 
résistances. Pratiques culturelles et résistances intellectuelles"). Dalila MORSLY ('De quelques aspects de la résistance linguistique en Algérie 
pendant la période coloniale*), et Jocelyne CESARI ('Les expressions culturelles des populations issues de l'immigration en France : entre 
résistance et reconnaissance*).

Khulàsa) îâtikti al-Qadhâ bi-hmis (Synthèse de M o ire  de la justice en Tunisie) - CHAMMAM Mahmoud -Tunis : lmp. Al-Wafa, 1992.157 p.

157 * HjJI 1992 -  * L!JJ)

. 1956<h<y)UlJ^i;..ttht 
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Az-Zaïm al-siyàssi fi al miktiiyâl al-Màmi bcyn al-muqaddas wa-al-mudanna: (Le leader politique dans l'imaginaire musulman entre le sacré et le profane). AL-JOUIU Mohammed - 
Tunis : Cérès Productions / Fondation Nationale de la Recherche Scientifique, 1992.200 D.
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Taht al-sûr : Fusûl ti al-tajdM wa al-isiâti (Sous les ramparts : Chapitres sut le renouveau et la réforme). LAABIDI Al-Hadi - Tunis : Dât Ben Abdallah,1992.163 p.
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landtiimât al irtiâb fî al-alam al-islâmi : namûdhaj al-natidtia (Les organisaÈns terroristes dans le monde musulman : le mouvement de la nohda). AMMAMI Abdallah - Tunis :Ad- 
DâraltunBiyyalial-nashr, 1992.370p. 1* ^ 370. ^  1992 j) i ^
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ANNALES DEL'INRAT
Numéro spécial, voi.M.- 1992,

ARABIES
n -70.-octobre 1992.

AUTREMENT
SéreM ém oiresn-13.-février 1992

BULLETIN DEL'AFRIQUE 
FRANCOPHONE (LE)

n-1,-Printemps 1992

CONFLUENCES MEDITERRANEE
n-4-automne 1992

Pour une approche rég/ona/e du déve/oppemenf agr/co/e céréaA'cu^ure ef d/nam/que des s/sfèmes 
agra/res en Tun/s/e
Publié par l'tnstitut National de la Recherche Agronomique de Tunisie, ce numéro se divise en deux 
grandes parties :
1°- Développement agricole et politique céréalière : éléments pour l'analyse de l'agriculture de la région 
deZaghouan (A. CHEHIDA-GANA. M. ELLOUMI. M. GARA. K. LATIRI-SOUKI).
2°- De la région à la parcelle : résultats et perspectives à partir d'une approche pluridisciplinaire (A. 
CHEHIDA-GANA, H. LAMARCHE, M. ELLOUMI. M. GARA, L.G. SOLER, TH. BESSE, M. SEBILLOTTE, K. LATIRI- 
SOUKI. C.CABRY.J.L.SABATIE).
A noter que I ensemble des contributions se base autant sur les études empiriques que sur les approches 
théoriques et méthodologiques.
M?A7* - Rue Héd? Chaker - 204P - An'ana 7un/s7e

Dans ce titre d'informations générales, on relève principalement des articles consacrés aux questions 
suivantes :
Palestine: Un Etat en gestation / Koweït: Des Elections sous haute surveillance / UMA: En attendant des 
jours meilleurs / Libye : Kadhafi clôt le livre vert
Dans la suite du numéro, la rubrique IDEES traite de L'image en Islam et ENTRETIEN propose un échange 
avec Paul BALTA autour du livre qu'il vient de diriger : La Méditerranée réinventée. Réalités et espoirs de 
ia coopération. - Editions de la Découverte / Fondation René Seydoux.
ARAB/ES - 76, rue Jouffroy - 750 ? 7 Pans

Fès médiévale. Enfre légende ef Hisfcwe, un carrefour de fOr/enf à /'apogée d'un rêve 
Ce numéro contient des contributions distribuées selon trois axes :
1 - Les sources vraies du rêve
MEZZINE M. - Si Fès m était contée / MEZZINE M. - La Mémoire effritée / VERASIMOS S. - Vision d'un siècle / 
ABDALLAGH M. - La Tradition du savoir
2 - Lieux de pouvoir, lieux de savoir
GOLVIN L.. CAMBAZARD-AMAHAN C . La Marque mérinide / GOLVIN L. - La Médersa, nouvel outil de 
pouvoir / TOURI A. - L'Oratoire du quartier / MAGHNIA A. - La Qarawiyine, carrefour du savoir / EL- 
HAJJAMI A. - Au Fil du temps / HAMDOUNI-ALAMI M. - Contes et légendes
3 - Côté cour, côté rue
DUPIN M., REVAULT Ph. - Demeures secrètes et raffinées / BENHADDA A., BENKIRANE L. - Nourritures / 
ENBIB M. - Juifs dans une cité sainte de l'Islam / ALAOUI A. - Le Génie du négoce / SALTANI B. - Les 
Serviteurs de la Cité.
AUTREMENT- 4, rue d EngMen - 75070 Par/s /

Ce bulletin, édité par le groupe de recherche sur le Maghreb formé au sein du département des 
langues vivantes de l'université de Westminster, contient des articles et des notes de lecture sur des 
thèmes littéraires, politiques, sociaux et économiques.
Parmi les articles, citons :
BOURAOUI H. - L Afrique francophone des deux côtés du Sahara, (en anglais) . / ACHOUR C . - Les 
Ecrivains algériens aux prises avec une langue / JONES R. - Images de l'Algérie dans les fictions de 
Mohammed Dhib. (en anglais) / GHILES F. - Tunisie contemporaine : les réformes peuvent-elles réussir 
sans le pluralisme politique? (en anglais) / BENHASSINE-MILLER A. - Les Femmes algériennes / SORUN . - 
L'Opinion française et la guerre d Algérie (en anglais;.
Maghreb Research Group - Schoo/ of Languages - Po/yfechn?c of cenfra/ London, P-!6 Eusfon Cenfer- 
London MV! JET

Le problème des m7nonïés ef de /eur permanence face à /'Efaf.
Au sommaire de ce dossier préparé par Alain Gresh :
YACOUB J . - Genèse d un concept / CORM G. - Laïcité et confessionalisme au Liban / RONDOT P. - Les 
Chrétiens d'Orient / BOURBAO G. - Dans la Patrie du Christ / KARIM H. - Esotérisme et pouvoir politique au 
Proche-Orient / BUSSY-GENEVOIS D. - L'Espagne des autonomies / CHICELET C. - Les Macédoniens 
existent-ils? / LEBLON B. - Tsiganes : une tenace résistance à l'assimilation.
ConOuences Méd7ferranée - 77, rue B/omef - 75005 Par/s
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ESPRIT
n-184, - août-septembfe 1992.

FINANCES E l DEVELOPPEMENT 
AU MAGHREB

ffH.-lW2.

L 7s7am po/ifique . un écTiec ?
L'analyse des ressorts de la mobilisation politique en Algérie,en Turquie et en Palestine permet aux auteurs 
l'élaboration d'un ensemble d'hypothèses sur l'avenir politique de I7s7am. Ont contribué :
0. ROY. - L'Echec de l'islam politique / R. CHAKIR. - La Mobilisation islamique en Turquie / L. ADDI. - Islam 
politique et démocratisation en Algérie / J-F, LEGRAIN. - Après cinq années d'Intifada.
Esprif - 272, rue 5a7nf-Marf/n - 75003 Pans

Dans cette revue semestrielle de l'institut de Financement du Développement du Maghreb, on peut lire 
concernant le Maghreb:
EL-KARM A. - Les Mécanismes monétaires et financiers de l'intégration régionale maghrébine et 

méditerranéenne / AINOUCHE M.C. - Réforme fiscale et maîtrise des circuits du commerce international 
par l'entreprise algérienne / BOUDERBALA M.E.H. - La Fédération maghrébine des compagnies 
d'assurance.
FiNANCES ET DEVELOPPEMENT AU MAGHREB - 7.E./.D ; 3, Avenue Tahar Ben Ammar - Ai-Manar 2- 2092 Tunis

MONDE ARABE 
(MAGHREB-MACHREK)

n'137.-juil-sept,1992.

REVUE TUNISIENNE DE 
COMMUNICATION

n-19.-ja n v ie w in tW l

REVUE D'ETUDES ANDALOUSES
Numàospëciol.- 1992 (1412 Hégiie)

Les études de ce numéro concernent la Syrie, le Maroc, le Soudan et la politique espagnole au Maghreb. 
PERTHES V. - Syrie : les élections de 1990. Mise en place d'une Chambre corporatiste / ROUSSE M. - Maroc 
1972-1992. Une constitution immuable ou changeante ? / PERENNES J-J. - Le Maroc à portée du million 
d'hectares irrigués. Eléments pour un bilan / MARQUINA A, ECHEVERRIA C. - La Politique de l'Espagne au 
Maghreb / MARCHAL R. - Le Soudan entre islamisme et dictature militaire.
Dans la partie Dossiers et documents, on trouvera le document de la création du "Bloc démocratique" 
au Maroc et un entretien avec Hassan El-Tourabl, le leader du Front national islamique soudanais (FNI). 
MONDE A/?ABE (MAGHREB-MACHREK) - La DocumenfaTion française - 29, Quai Vo/faire - 75344 Paris

information ef guerre du Go/fe
Cette livraison contient une longue série de contributions distribuées en trois parties (francophone, 
anglophone et arabophone) et dont l'axe central tourne autour de l'information et la guerre du Golfe. 
Parmi ces études, citons :
MAALEJ A. - Le Droit à l'information et la guerre du Golfe / GABOUS A. - Images du Nord / Images du Sud : 
regards en chiens de faïence / ZAMITI K. - Crise du Golfe, des média et de la sociologie.
REVUE TUMS7ENNE DE COMMUMCAT/ON - 7, impasse Mohamed Baciiroucii - MonMeury 7003 Tunis

Parmi les contributions, on peut citer :
DACHRAOUI F. - Le Royaume de Séville au V ème / XI ème s. ( en arabe) / YAACOUBI H. - A propos des 
Mouachahat andalous dans les prolégomènes d'Ibn Khaldoun. (en arabe) / EL-OUHAYBI M. - Approches 
de "l'agréable utile" dans la théorie poétique de Hazim al-Qartagani. (en arabe) / LAQUIE C. - La 
Méditerranée, l'Espagne et le Maghreb au XVIlè s. : le rachat des Chrétiens et le commerce des hommes. 
Jemaâ Che&ha - B.P n° 5 ! Bab Manara - 7006 Tunis

REVUE TUNISIENNE DES ETUDES 
PHILOSOPHIQUES

n'12 .-m a i 1992

REVUE D'HISTOIRE MAGHREBINE
M 7 -M -a o û t  1992

Hegei, /a phiiosophie ef 7'Hisfoire
Au sommaire de ce numéro, des contributions de :
MESKINI F. - Penser avec Hegel contre Hegel, (en arabe) / BEN AZIZA H. - Hegel et l'islam, (en arabe) / 
CHENNOUFI R. - Le Statut de l'Histoire du monde dans la leçon sur la philosophie de droit de Heidelberg 
18-17-18 / ELOUNELLIN. - L'Investissement de l'Histoire dans la phénoménologie de l'esprit.
Une autre série d'articles traite de thèmes variés : syllogisme du sexe, corps, ville, etc... A noter également 
un article d'Yvonne Le BLAYE consacré à l'essor de la philosophie en Tunisie ainsi que des notes de 
lecture, des informations et une liste des dernières publications.
Association Tunisienne des Etudes Phiiosophiques - 62. rue Haouanef Aciiour-700b Tunis

A la suite d'une lettre adressée par le directeur de la revue aux chercheurs soulignant les capacités 
d'accueil du Ceromdi, figurent de nombreux articles parmi lesquels :
ABU-ZAHRA N. - Rites of spiritual passage and the antropology of Islam : to Tapper and Tapper / SRAIEB N. 
- Aux Origines du Destour ou une continuité exemplaire / BONO S. - Archives et Historiographie italiennes 
concernant le Maghreb / HADDAD M. - Ernest Mercier (1840-1907) : historien de l'Algérie, de l'Afrique du 
Nord et maire libéral de Constantine / TIMOUMI H. - Les Conceptions du temps chez les historiens tunisiens 
du XV III è siècle à 1956 / AMMAIRIA.H. - Jurisprudence du Cheikh Ahmed Ibn al-Khodja : politique 
islamique et tolérance religieuse.
Ceromdi - Cité des Andaious - B.P 50Zaghouan - 7 7 76 Tunisie
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Mourocf BRVÆ10LH. 6)ZERÏE : LES ACTEURS DE L B A M I O N
Correspondonces inaugure une 

nouvelle rubrique : RECHERCHES EN COURS. 
Cette rubrique se veut un espace intermédiaire 
de publication ouvert à l'expression de 
positions de recherche et aux enquêtes de 
terrain. Elle entend accueillir également des 
résumés de mémoires et de thèses, lesquels, 
même soutenus, demeurent peu accessibles. 
Correspondances souhaite ainsi contribuer à 
une mise au point sur l'actualité de la 
recherche en proposant aux chercheurs 
d'exposer de manière concise, en arabe ou en 
français, leurs problématiques ou leurs résultats.

La rubr/qae REC H ERC H ES EN C O URS accuei//e, p o u r sa 
première /ivraison, une anaiyse d'éfudes urbaines.

Sur /a base d 'un m émoire de D .E .A  "B izerfe : d/nam/'que 
récenfe ef croissance de /'espace d 'une v iiie  moyenne à /a 
périphérie de fun/s" , Mourad BENJE/iOUZ. présente /es récenfs 
déve/oppemenfs d'une recherche docfora/e.

Ce frava/7 se réfère aux probiémaf/ques sur /a quesfion foncière 
ef immobü/ère dans /es pays en déve/oppemenf, formu/ées par A  
DUR/W-LASSERVEefa/. (/98JJ

// s 'a ffa c h e  à m o nfre r /es arf/cu/af/ons du fonc/er ef de 
/7mmob//Zer, deux produifs socio-économiques qui n échappenf 
pas aux mouvemenfs de concenfrafion par appropriafion ef 
accaparemenf des ferres ef des ferrains, se/on un processus qui 
peuf engendrer /'expropria fion...

La situation de la v ille de Bizerte se ramène à quelques données simples :
- 94 509 habitants en 1984,106 800 en 1989.
-un ta ux d'accroissement de 1,4% entre 1975 et 1984 e t2,1% entre 1984 et 1989.
Malgré la richesse de ses potentialités, la v ille a vu son développement freiné du fait 

de sa situation physiquement enclavée et économiquement dépendante de Tunis. La 
ville a connu un retard en matière d'urbanisation ; ce n'est que depuis les années 
quatre-vingt qu'elle enregistre une importante croissance sous des formes multiples. 
L'étude de la question foncière et immobilière dans la ville de Bizerte présente un cas 
original d'anatyse en raison de la complexité de sa situation foncière. Les contraintes 
naturelles (barrières des montagnes au nord et nord-ouest, la mer à I est) et les terrains 
militaires (à l'ouest sur la route de Menzel Bourguiba : G.P. 11) qui entourent la ville, 
entravent son développement.

L'étude de la promotion immobilière doit définir d'une part les agents qui produisent 
le sol et les logements en se basant sur une étude de la fonction économique et sociale 
de cette promotion, d'autre part comprendre les politiques et les stratégies de ces 
agents. L'étude de la promotion, son rôle, la place qu'elle occupe et ses divers 
problèmes, sont parmi les objectifs de cette recherche. Parmi les axes problématiques 
privilégiés figurent les dimensions économiques et sociales de la promotion immobilière 
dans leurs fonctions de régulation des réseaux sociaux, d 'accaparem ent et de 
redistribution des capitaux.

Depuis la fin des années 1970, la croissance soutenue de l'espace urbain bizertin a 
touché la totalité des sous-espaces avec des formes, des variations et des rythmes 
d ifférents : habitat form el en pleine expansion, développem ent des logem ents 
spontanés, etc... Sim ultaném ent, la spéculation foncière a touché la tota lité de 
l'espace de la ville ; elle se trouve à l'origine de l'enrichissement de familles appartenant 
à la classe moyenne.

1 Mémoire de Diplôme d'Etudes Approfondies, Faculté de Géographie et d Aménagement, URBAMA 
(Centre de Recherches sur l'urbanisation du Monde Arabe), Tours, 1989,174 pages.
2 DURANT-LASSERVE, Alain et TRIBILUON, Jean-François, La production foncière et immobilière dans les villes 
des pays en développement, Hérodote, n° 31,1983, pp. 9-37.
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Les responsables de cette croissance sont des acteurs individuels, mais aussi des 
acteurs publics, particulièrement la SNIT-NORD (Société Nationale Immobilière de 
Tunisie). Ainsi, en dix ans, l'extension urbaine à Bizerte a gagné 286 hectares dont 56,88% 
sont l'oeuvre de promoteurs publics : (163 hectares dont 94 ha par la SNIT, 44 ha par 
i'A.F.H.-Agence Foncière de l'H a b ita t). Notons que les lotissements privés sont de l'ordre 
de 108 ha.

La mutation du marché foncier a entraîné une dynamique urbaine au sein de 
laquelle la SNIT a joué un rôle fondamental. D'un côté, entre 1978 et 1989, la SNIT a 

construit 2 369 logements, soit 40% du total du parc de logements réalisés en cette 
période ; de l'autre, les acteurs privés ont occupé une place déterminante dans la 
croissance du parc de logements de la ville puisque près de 3 000 permis de construire 
ont été accordés par la municipalité de Bizerte entre 1979 et 1989.

En marge des phénomènes classiques d'investissement et de placement à court 
term e, il convient de noter l'importance de l'urbanisation illégale à Bizerte. Quatre 
quartiers spontanés totalisant plus de 1087 logements se répartissent à proximité des 
zones industrielles et agricoles 3 . Cette extension touchant particulièrement la proche 
banlieue sature cette dernière et pose d'importants problèmes pour l'avenir de la ville.

Les principales opérations de lotissement et de construction ont été réalisées 
essentiellement lors de la première moitié de la décennie 1980-1990 ; il s'agit de la 
période la plus favorable, âge d'or de l'immobilier à Bizerte, mais aussi en Tunisie. 
Cependant, la seconde moitié de cette décennie a connu une crise aiguë qui s'est 
traduit par une mévente importante et un parc de logements excédant la demande 
réelle, principalement pour les logements collectifs (entre 1984 et 1987, la SNIT a 
construit plus de 1 200 logements).

Les clients de la SNIT sont pour la plupart des salariés permanents (25,9%) et des 
cadres supérieurs, appartenant à des couches solvables et capables d'épargner, mais 
aussi des émigrés avec 25% de la totalité des clients de la SNIT.

Plus de 45% des clients de cette dernière ne résident pas à Bizerte, avec 25% 
d'émigrés et 20% faisant de leur logement bizertln une seconde résidence,

3 Statistique de l'A.R.R.U. (Agence de Rénovation et de Réhabilitation Urbaine). 1984
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La dynamique spatia le qu'a connue la ville  de Bizerte a coïncidé avec une 
amélioration de l'infrastructure de transport. Celle-ci a permis le désenclavement de la 
ville, en particulier avec la création du pont mobile. La proximité de Tunis qui connaît 
d'importantes difficultés dans le domaine du logement (hausse des prix dans le secteur
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immobilier) encourage plusieurs familles à élire domicile à Bizerte. Par ailleurs, le secteur 
tertiaire a connu une croissance notable avec une valorisation et une restructuration de 
la zone du centre-ville.

Le secteur Industriel a procédé à une diversification de ces activités depuis 1980. 
Cependant, la création de nouvelles zones industrielles n'a pas permis de générer les 
emplois en quantités suffisantes. Ceci atténue l'impact de ces créations industrielles sur 
le marché du travail et affaiblit la portée de ces nouvelles industries sur la croissance 
récente de l'espace urbain.

Pour des raisons historiques, économiques, sociales et politiques, les trois filières de la 
promotion foncière et immobilière à Bizerte se sont développées de façon inégale. La 
promotion privée capitaliste se caractérise par une faiblesse structurelle vu le peu de 
dem andes solvables et l'inadéquation des structures financières ; d'où la place 
prédominante qu'occupe la promotion publique.

Toutefois, cette dernière connaît actuellement de graves difficultés liées à des 
contra in tes financ iè res, au moment où la B.H. (Banque de l'Habitat - p rinc ipa l 
pourvoyeur financier) change sensiblement sa politique de préfinancement et de 
financement du logement. Parmi ces obstacles, on note la décision prise par la B.H. de 
bloquer (provisoirement ?) le préfinancement et le financement des programmes des 
promoteurs privés et publics pour les logements sociaux de type FOPROLOS (Fonds de 
Promotion des Logements Sociaux). Dès à présent, ces programmes représentent pour 
la SNIT-Nord plus de 70% de l'ensemble de ses opérations.

SNIT
Réalisation par types de logements 

1978-1989

PARTICULIERS 
Réalisation par types de logements 

1978-1989

La dynamique de l'espace urbain enregistrée depuis la fin des années 1970 à Bizerte 
a touché la totalité des sous-espaces avec des formes, des variations et des rythmes 
différents. Si les relations de proximité et d'interdépendance qui lient la ville à la 
capitale sont au coeur des enjeux de son déploiement, c'est aussi dans le cadre d'une 
politique et d'une configuration nationales que son avenir proche doit être envisagé.
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ETAT DE est une nouvelle rubrique de Correspondances. Son propos est de présenter des 
instruments de travail à destination des chercheurs mais aussi d'un public plus large.

Le premier essai se consacre aux revues "académiques" ou savantes qui peuvent être définies comme 
étant des publications régulières, à caractère scientifique, produites par des spécialistes, à l'usage des 
spécialistes. En tant que tel. ce type de revue est à distinguer des bulletins, annuaires, rapports et autres 
périodiques qui en diffèrent au niveau de la forme et du contenu.

L'énumération des différentes revues pose essentiellement deux problèmes : ceux de l'exhaustivité et 
de la spécialisation.

il est évident que nombre de revues présentent souvent des contributions interdisciplinaires et 
qu'aucune recension ne saurait être complète - même si elle est le fruit d'un travail d'équipe.

C 'est pour cette double raison que la liste que nous proposons ici se veut une orientation 
bibliographique indicative des principaux titres dans le domaine des sciences sociales en général avec 
mention de la date de création, la périodicité, te lieu de publication et l'adresse.

Dans un premier temps, la liste sera limitée au domaine tunisien puis elle s'ouvrira, dans les prochaines 
livraisons, au Maroc et à l'Algérie. L'ensemble des listes - établies par pays - seront par la suite fusionnées et 
les références ventilées dans un document global. Une synthèse est également prévue.

Pour l'heure, la recension reste ouverte aux suggestions et contributions des lecteurs.

ACTUALITES JURIDIQUES TUNISIENNES (1989) 
Semestriel
Faculté de Dro it et des Sciences Politiques de Tunis 
Campus universitaire -1060 Tunis

AL-HAYAT AL-THAQAFIYYA (1975)
Trimestriel
Ministère des Affaires Culturelles 
La Kasbah -1006 Tunis

ANNALES D'ECONOMIE ET DE GESTION DE TUNIS
(1991)
Semestriel
Faculté des Sciences Economiques et de Gestion 
Campus universitaire -1060 Tunis

ANNALES DE L'INSTITUT NATIONAL DE LA RECHERCHE 
AGRONOMIQUE DE TUNISIE (1921)
Annuel
Institut National de la Recherche Agronomique de 
Tunisie - Rue 7050 - 2080 Ariana

ANNALES DE L'UN)VERS!TE DE TUNIS/ HAOULYAT 
AL-JAMI'AAT-TUNtSIYA(1964)
Annuel
Faculté des Sciences Humaines et Sociales 
94, Boulevard du 9 avril 1938 -1006 Tunis

ARAB HISTORICAL REVIEW FOR OTTOMAN STUDIES
(1990)
Semestriel
Ceromdi
BP 50 -1118 Zaghouan - Tunisie

CAHIERS DE TUNISIE (LES) (1953)
Trimestriel
Faculté des Sciences Sociales et Humaines de Tunis 
94. Bd du 9 avril 1938 -1006 Tunis

CAHIERS DES ARTS ET TRADITIONS POPULAIRES (1968) 
Irrégulier
Institut National d'Art et d'Archéologie 
Place du château -1008 Tunis

ETUDES INTERNATIONALES (1981)
Trimestriel
Association des Etudes internationales 
BP 156 -1002 Tunis Belvédère

ETUDES JURIDIQUES (1991)
Faculté de Droit
Route de l'aérodrome, km 4 - 3028 Sfax

FAMILLE ET POPULATION (1974)
Irrégulier
Office National de la Famille et de la Population 
42, avenue de Madrid -1000 Tunis

FINANCES ET DEVELOPPEMENT AU MAGHREB (1987) 
Semestriel
Institut de Financement du Développement du 
Maghreb arabe 
8, avenue Tahar Ben Ammar 
A l-M anar2-1004 Tunis
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GEOGRAPHIE ET DEVELOPPEMENT (1979)
Irrégulier
Association des Géographes Tunisiens
43, rue de la Liberté - 2000 Le Bardo

!BLA( 1937)
Trimestriel (jusqu 'en 1967 sauf 1943 Semestriel) puis 
Semestriel
Institut des Belles Lettres A rabes 
12, rue Jamaâ El-Haoua -1008 Tunis

POPULATION, ESPACE ET DEVELOPPEMENT (1990) 
Trimestriel
Ministère du Plan et du développement régional 
Projet IREP
Institut de Recherches et d'Etudes sur la Population 
Place de Rome (ex-Musée de la Monnaie)
1000 Tunis

REVUE D'H!STO!RE MAGHREBINE (1974)
Semestriel
Ceromdi
Cité des Andalous 
B.P.50- 1118Zaghouan

REVUE MAGHREBINE DE DOCUMENTATION (1983) 
Annuel
Institut Supérieur de Documentation 
B.P.600 - 1001 Tunis

REVUE MAGHREBINE DE DROiT (1990)
Centre d'Etudes, de Recherches et de Publications 
Faculté de Droit - Campus Universitaire -1060 Tunis

REVUE TUNISIENNE DE COMMUNICATION (1982) 
Semestriel
Institut de Presse et des Sciences de l'information 
7, impasse Bachrouch - Montfleury -1008 Tunis

REVUE TUNISIENNE DE DROIT (1953)
Trimestriel puis Annuel
Centre d'Etudes, de Recherches et de Publications 
Faculté de Droit et des Sciences Politiques et 
Economiques 
1060 Tunis

REVUE TUNISIENNE DE DROIT SOCIAL (1988)
Annuel
Centre d'Etudes, de Recherches et de Publication 
Faculté de Droit et des Sciences Politiques et 
Economiques 
1060 Tunis

REVUE TUNISIENNE D'ECONOMIE (1984)
Semestriel
Association des Economistes Tunisiens 
Faculté d'Economie et de Gestion 
Campus universitaire -1060 Tunis

REVUE TUNISIENNE D'ECONOMIE ET DE GESTION
(1984)
Semestriel
Faculté d'Economie et de Gestion 
Campus Universitaire -1060 Tunis

REVUE TUNISIENNE DE GEOGRAPHIE (1978)
Semestriel
Faculté des Sciences Sociales et Humaines 
94, Boulevard du 9 avril 1938 - B. P. 1128 -1006 Tunis

REVUE TUNISiENNE DES ETUDES PHILOSOPHIQUES
( 1983)
Semestriel
Société Tunisienne des Etudes Philosophiques 
62, rue Haounet Achour -1006 Tunis

REVUE TUNISiENNE DES SCIENCES DE L'EDUCATION
( 1974)
Irrégulier
Institut National des Sciences de i'Educatlon 
17, rue d'Irak - 1002 Tunis Belvédère

REVUE TUNISIENNE DE SCIENCES SOCIALES (1964) 
Trimestriel
Centre d'Etudes et de Recherches Economiques et 
Sociales
23. rue d'Espagne -1000 Tunis R-P

SERVIR (1967)
Semestriel
Centre de Recherches et d'Etudes Administratives 
Ecole Nationale d'Admlnistration
24, avenue du Docteur Caimette - Mutueilevilie - 
1002 Tunis Belvédère

TRAVAIL ET DEVELOPPEMENT (1983)
Semestriel
Institut National des Sciences du Travail 
5. rue des Lilas -1002 Tunis Belvédère

WATHA'IQ (DOCUMENTS) (1984)
Semestriel
Institut Supérieur d'Histoire du Mouvement National 
17, rue de Tolède - Al Manar 1 - 2092 Tunis
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25-27 septembre. TUNIS
La liberté de création dons /e monde arabe
Colloque o rganisé par l'Union des Ecrivains 
tunisiens.

l er-3 octobre? PARIS 
L'amour efi'Orienf
Colloque organisé par l'IMA (Institut du Monde 
Arabe) et les Cahiers intersignes avec la 
participation de Jamel-Eddine Bencheikh, Assia 
Djebbar et André Miquel.

5-6 octobre. TUNIS
La création c/némo/ogtopl)/que du Sud /ace ou 
marché du Mord
Colloque organisé dans le cadre des Journées 
cinématographiques de Carthage.

8-10 octobre PARiS
Villes, fransporfs e/ déplacements ou Maghreb
Colloque international organisé par l'U.R.A. 363 
Tiers-Monde, Afrique : les sociétés dans leur histoire 
et leur environnement - Université Paris 7.

12-13 octobre TUNIS
Les mouvemen/s sociaux e/ cui/ureis au Maghreb 
e/ dans /'immigration
Rencontre organisée par le CERES (Centre 
d'Etudes et de Recherches Economiques et 
Sociales) et l'institut Maghreb-Europe.

26-28 octobre. TUNiS
La notion de personne dans i'imaginaire arabo- 
musuiman /'Homme, la femme ef les Relations 
Amoureuses
Colloque organisé par le CERES.

4-7 novembre. AIX-EN-PROVENCE 
L'Islam vu d'Europe, i'isiam en Europe
Colloque organisé par l'IREMAM (Institut de 
Recherches et d'Etudes sur le Monde Arabe et 
Musulman).

9-12 novembre. TUNIS
Liens et Interactions entre /es mus/ques arabes e/ 
méditerranéennes
Colloque international organisé par le Centre des 
Musiques arabes et méditerranéennes Ennej ma- 
Ezzahra.

14 novembre. LONDRES 
The a/ger/an war 30 years on
Conférence organisée par le 'Department of 
European Studies. Lougliborough University" et 
l'institut français du Royaume-Uni.

14-15 novembre. TUNIS
Les sysfémes modernes d'archives
Séminaire organisé par les Archives nationales et 
ARBICA (Arab Régional Branch of International 
Council on Archives ).

15 novembre. TUNIS
La mufaf/on socio-économique de /'espace rura/ e/ 
/'impacf des pef/fes v///es
Séminaire organisé par le CERES avec la 
participation de Suzanne Savey, Geneviève Duché 
et Pierre George.

16 novembre. PARiS
Le fraifemenf du corps / des corps dans que/ques 
cultures maghréb/nes (y compris d'immigration)
Début des séminaires organisés par le Groupe de 
Sociologie politique et morale de l'EHESS sous la 
direction de Fanny Colonna.

18-21 novembre. TUNiS
L'fcho de /a pr/se de Grenade dans /a cu/ture 
européenne aux XViéme e/XV/iéme siècles
Colloque international organisé par le Groupe de 
Recherche sur le XVIIème siècle.

19-22 novembre. TUNiS
Cu//ure, vie associative e/ changements cu/ture/s 
dans ia socié/é tunisienne (?8P<5-?P56)
Colloque organisé par le Ministère de la Culture et 
le Comité Culturel National.

19-21 novembre. TUNiS
Système socia/ et déterm/n/sme socio-cu/ture/s de 
/a pauvreté, de /'exc/usion sociale et de ia 
marginaiisation en Tunisie
Colloque organisé par le CERES avec le concours 
de la Fondation Konrad Adenauer.

23-25 novembre. TUNiS
Urbanisation centraiité et marginalisation. 
Médinas e/ périphéries
Séminaire organisé par le CERES.

25-27 novembre. PARiS
fiers Monde ou Quart Monde, ies quartiers de /a 
ségrégation
Rencontre internationale organisée par l'institut 
Maghreb-Europe à l'Université Paris 8.

ler-3 décembre. TUNiS 
Pêche côtière. Environnement
Séminaires organisés par le CERES.
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4 décembre. TUNIS
Sages-femmes ef /a pensée réformiste ou XX siècle 
en Tunisie
Troisièmes journées Aziza O thmana, organisées par 
l'Office national de la Population et de la Famille, 
l'Association des Sages-Femmes et différents 
départements du Ministère de la Santé publique.

4 décembre. PARIS
L'Europe ef la Méditerranée après Maasfn'cfif
Colloque organisé par l'IMCOM (l'in stitu t 
médltérranéen de la Communication) et la 
délégation parlementaire des Communautés 
européennes.

11-15 décembre. TUNIS
Concerfaflon sur /a gestion p/ura/e de 
l'environnement ef fa démocrate en Afrique du 
Nord
Colloque international organisé par Enda inter
arabe (environnement et développement dans le 
monde arabe)
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16 décembre. PARIS
Guerres de religion, guerres civiles
1ère Journée d'un cycle consacré au thème "Le 
retour des nationalismes, au Maghreb, dans le 
Monde arabe et en Europe" et organisé par 
l'institut Maghreb-Europe.

16-18 décembre. NAIROBI
Afrlcan Urban forum fo wards an Afrlcan Urban 
Research Agenda for fhe IPPO's
Forum organisé par l'African Research Network for 
Urban Management (ARNUM). Le Maroc, l'Egypte 
et le Soudan comptent parmi les dix-sept pays 
africains concernés par ce programme de 
recherche.

17-18 décembre. PARIS
Hommage à Charles-André Juf/en, un siècle 
d'hlsfolre ef de militantisme anflcolonlal
Colloque international organisé par l'institut de 
Documentation et d 'H isto ire pour l'Etude du 
Maghreb dans le cadre du DEA-Maghreb de la 
Sorbonne Nouvelle - Paris 3.

28-30 janvier 1993. CASABLANCA 
ta raison ef la question des limites
Colloque organisé par le Collège international de 
Philosophie en collabo ration avec la Fondation 
Abdul-Aziz Al Saoud pour les Etudes islamiques et 
les Sciences humaines.

15-19 février. TUNIS
4éme Conférence sur le Développement ef 
/'Aménagement des Transports urbains (CODA7U d)
Conférence organisée par l'Association CODATU.

29-31 mars. HAMMAMET 
limage de f'Aufre
Colloque international organisé par l'Association 
arabe de Sociologie.

Avril 1993. TUNIS
tes fransformoflons acfuelles des socléfés rurales 
au Maghreb
Colloque organisé par le département de 
sociologie de la Faculté des sciences sociales et 
humaines.

SEMINAIRE ANNUEL DE RECHERCHE : IRMC / BEIT - 
AL - HIKMA
Espace de recherches ef d'accès à la recherche, 
le séminaire s'adresse à l'ensem ble des 
spéclallsfes des sciences sociales ef historiques ef 
enfend confrlbuer au crolsemenf des savoirs 
disciplinaires ef des expériences de ferraln.
Trois Interventions onf éfé programmées pour le 
quatrième frlmesfre 1PP2.
20 novembre 
Fanny Coionna.
Récif des trajectoires ou biographie ; desfin social.
4 décembre 
Abdelmajid Charfi.
ta religion dans le confllf des Inferpréfaflons.
18 décembre 
Mohamed Tozy.
ta science politique à l'écoute des discours ef de 
la rue.
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sur le Maghreb Contemporain 
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Téléphone: (1) 796-722 
Fax: (1) 797-376


